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Guillaume 51 et les délégués on-
^«eps. — Les mineurs de la Westphalie
Pj rt commencé la grève aux cris cle : Vive
î Empereur ! Voulaient-ils distinguer entre
j& souverain et son gouvernement ? Ils sé-
rient loin &<_ compto. Marquaient-ils plu-
îj>t leur confiance dans la bienveillance de
'empereur pour les plus pauvres de ses
W&ts ? Ce serait un hommages précieux
"indu à Guillaume II. Colui-ci observe en
«ette affaire une attitude vraiment digne«l éloges. Il s'est opposé â la proclamation
j*e l'état de siège, et chacun reconnaît qu 'il
r- eU raison contre ses conseillers trop
Portés à abuser de la juridiction militaire,
^es grévistes ont envoyé des délégués pour
exposer leurs griefs au souverain , et colui-
^

l a reçu ces délégués avec une affabilité ,«a© simplicité toute paternelle.
Il leur a parlé, sans apprêt , le langage

'Je l'honnêteté et de l'affection , leur faisant
Considérer que leur manière cle fairo n'a-
vait pas été entièrement correcte, mais
Promettant d'appuyer et de faire triompher
CÇ qu'il y aurait de légitime clans leurs
déclamations, mais à deux conditions: c'est
l^ils n'entraveront pas la liberté du tra-
vail et qu 'ils se garderont cle toute accoin-
^aiice avec le parti révolutionnaire socialiste.

Co sont de sages conseils , mais le terrain
'•es revendications sociales est bien glis-
sant . On se laisse emporter par les colères,
?n s'exalte devant des refus et des résis-
onJCes qu 'on trouve iniques. Les grèves
„„,, % douloureux cortège ûe soufir- •
une GS clui enlèvent aux plus ra = . -J*!
'.n laf tie de leur sang-fro"' ^SfiS[ °f '  dans ces circon-' ¦"*' i° l ïeH PdS

traB<*s patemello- "ances> tVcs vmo^
ot ainié nui -^ <*'«û souverain respecté
de laque'ii. . indique fermement la voiq
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St-l»éterabourg, 1G mai. « La dixdïuit[JLDe nombreuses arrestations ont été ope- « ç(e8 catiiollques ^ France Jff %"vf °

tions et d'en chercher la solution? fout
esc là.

Disons, on passant, que cotto solution
n'est ni dans le laisser-fairede l'économisnio
officiel

^ 
qui attiôntj los Hittès acharnées oes

convoitises opposées, ni dans l'immixtion
cle l'Etat dans les détails du fonctionnement
des industries : ollo est dans la prédomi-
nance des devoirs sut ' les cupidités thiit
fclvez los maîtres que 'chez les ouvriers , ct
clans les formes d'association qui tendent¦\ unir les intérêts du capital à ceux clu tra-
vail. Deux influences peuvent seules par
leur union réaliser ce programme : la reli-
gion et l'Etat. Ceux qui veulent exclure
l'une on l'antre de ces influences font do la
mauvaise besogne,

17K scandale en Hongrie. — L'on sa-
vait déjà qu 'une des grandes plaies de la
Hongrie , c'est la corruption effrénée au
soin des classes dites dirigeantes , la véna-
lité et la concussion dans le corps des fonc-
tionnaires do totis les degrés. Lo grand
reprocho qu 'on a fait au long régime ne
Coloman Tisza, c'ost d'avoir favorisé et dé-
veloppé cotto corruption pour s'en faire un
moyen do gouvernement. Et commo c'é-
taient les juifs qui bénéficiaient surtout de
cet état cle choses, soit cn ruinant par l'u-
sure .l'aristocratie pourrie do vices, soi t en
achetant les complaisances coupables des
représentants de l'Etat , il est arrivé quo lo
mécontentement populaire contre la concus-
sion et la corruption se confond de plus on
plus avec lo mouvement antisémitique'.

Le fait que le télégraphe nous signale
n est pas tait pour changer cet état de cho-
ses. Comme les actes coupables ont été
commis pour favoriser des-marchands dechevaux, il n'y a pas long temps à chercherpour trouver ceuv -̂  achetaient los comPlaisances de^ fonctionnaires prévarica-teurs.. Prions qu'on saura îos soustraireau bfttiment.

LÀ CHARITE SUISSE
A PARIS

On sq pi&U îi appeler notre colonio
suisso clo Paris i- l_ë i?38 ùtinbn ; ce n'est
pas saus raison. J^ar son importance nu-
môriciue , par la graude solidarité do sos
"lOinircS, elle joue dans l'immense capi-
tale uu certain rôle-; sa réputation esl
excel lente. Yves CUiyot et Macé n'onj -iis
pas célébré dans lciïs livres spéciaux
l'honnêteté proverbiale cle nos ouvriers ?
Plusiours des membres de la colonie
sout justement comptés parmi les citoyens
d'élite, dont notre pays peuts'enorgueiUir>

Plus qu'aucun autro, le Suisse â l"â-
mouv des associations ^ aussi foisonnent-
elles ici les Sociétés do tous genres : de
musique, de chant , de gymnastique, cle
secours mutuels, etc. Entre toutes n
convient de remarquer la Sociël'é•k'ché-
tique de bienfaisance, déjà i'ort, anriennoet Men connue. Elle aceouiplit chaquo
S&S L"1* Ie

i
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r am û<t ïa ohaiit é de véri-tables tours de lorcû.
_L'»,«t re joBr,«rt»e Milton , cette Société
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s4est assemblée pour procéder à la reddi-
tion des comptes et au renouvellement
de son Comité.

Plus de trois cents membres étaient
présents à la réunion.

Selon un usage qui mérite d'être sou-
ligné, la séance a commencé par une
prioro spéciale récitée à haute voix par
le président devant l'assistance debout
et recueillie.

A voir ces gens de conditions , de lan-
gues , d'idées, de religions différentes,
s'unir poui1 appeler les bénédictions du
Seigneur sur nos vingt-deux petites ré-
publiques, sur la patrie, d'autant plus
grande, d'autant plus belle, d'autant plus
aimée, qu'on la voit , de loiu , dépouillée
des nuages qui en déforment les purs
contours , j 'ai senti passer ce souffle puis-
sant du patriotisme chrétien qui a.fai t
notre pays honoré et fort;

Les comptes rendus* trôs intéreasantSj
ont été présentés par UU. Mareuaixl ,
Bory-Hollard , Ignace de Weck* etc*

Les Sommes employées eh bonnes œu-
vres diverses s'élèvent à quarante-deux
mille francs au moins ; l'indispensable
ilôf icii a été heureusemen t comblé par des
legs, des dons volontaires, dont quelques-
uns fort considérables.

La Société possède en valeurs sûres el
négociables une jolie fortune: trente
mille francs de rente environ.

Mais combien lourdes soot ses charges)
Elle s'occupe du rapatriement , de l'édu-
cation des orphelins , des enfants aban-
donnés , elle les place en apprentissage ;
elle secourt à domicile , fournit des sub-
sides à Y-Asile suisse et à diverses insti-
tutions de charité qui recueillent nos
vieillards, nos malades et nos vagabonds.

La population indigente de la colonie
se multip lie rap idement et il est urgent
que dans tous nos cantons des mesures
soient prises pour dissuader les fami'les
de s'aventurer à la légère sur l'océan

ftoltè aimable ct excellent ministre ,
M I ardy, naturellement , assistait a laS;
sëinblée ) il o> dans un discours bourre
de faHs intéressants , insisté sur les dif-
ficultés de se procurer actuellement , à

Paris un travail régulier et rémuuora-

OQ ne saurait donner ^sesparel^ une

trop large publicité.
Que les jeunes gens chercheurs de

fortune soi<^ 4onç m5s en Sarue» ceux
Aui a'êMqÛeïit sur les trottoirs parisiens
vont presque tous grossir la frange p--

mèo des ittlSèYablèSi..
Le D0'&%ï,e ,à'èSinalheii «w"- '' ,

î B >J-W- Wiérfl"-- — -U.V U0ÇU8 dans
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et qtl on doit » grands
; trais ^atrier, augmente , malgré tant. ^avertissements et les leçons de l'ex pô-
) nence, dans des proportions inquiétantes.
| Ne venez à pans que form ellement
, engages pour une place sûre, vous tous quicroyez Couver dans la Ville-Lumière

l'aispnce et la fortune.

g-Sainteté l'hommage cle sa filiale vénéra-f t ion, et sollicite humblement la bénédic-«Viov: apostoli que. »
.Après la lecture cle divers rapports , la

vrv»^- i clôturée par une allocution clew0r Kichard , demandant aux catholiques
ce se consacrer au Sacré-Cœur.

La seconde séance a été consacrée a la
SS.» vS? i 4 repos dominical , sur laquellewgi' d Hulst a fait un rapport.

T _ . , Rome, 16 mai.J
^e Consistoire est renvoyé à la fin dum'') !s -Je  juin . Des difficultés considérablessuosistent encoro. Rion ne pourra êtreooeuk; dit-on , de longtemps.

, Ar _, Home, 16 mai.lugr Goossens, primat do Malines , futurcarcimal , est arrivé à Rome. Il est descenduau Collège belge, dont lo recteur, Mgr Vôn«on Lranden , est son ami personnel.
Cologne, 10 mai.

loutes les troupes du 7» corps d'arméeseront concentrées dans les régions cle lagrève.
t La grèvo des mineurs de Westphalies est propagée dans les houillères de la

La pauvreté est plus triste dans les
grandes cités, à cause de l'égoïsme hai-
neux et brutal des foules qui s'ignorent.

L'envie , les désespérances sont avivées
par le luxe insolemment affiché. Préfé-
rons toujours les modestes salaires de
nos villes , la petite existence de nos
hameaux et ne lâchons pas la proies pour
l'ombre décevante. . '

C'est M. Marcuard , banquier , le tréso-
rier dévoué et habile do .l'Œuvre, qui a
été nommé président en lieu et place de
M. Hentsch , démissionnaire.

Au moment où M. Hentsch n'est guère
ménagé, il convient de dire que , comme
président de la Société helvétique de
bienfaisance , il a droit à toute la recon-
naissance de la colonie. Il a montré pen-
dant trente ans un dévouement qui ne
s'est jamais démenti.

f in .terminant , je vous annonce qu'un
Comité s'est forme pur organiser , a 1 oc-
casion de l'Exposition universelles une
qrande tombola en faveur des Œuvres do
bienfaisance patronnées par la booieto
helvétique et le Secours mutuel.

On compte, pour la rendre fructueuse,
sur le concours des nombreux citoyens
suisses, attirés par les merveilles du
Champ-de-Mars ; ils seront heureux de
s'associer à une bonne action , au zèle de
leurs compatriotes parisiens. _

Les lots doivent ôtre fournis par les
exposants suisses, qui dégarniront leurs
vitrines. Cest trôs alléchant ï

Tous nos compatriotes s'intéresseront
à cette tombola. Qu'ils fassent autour
d'eux de la propagande, il faut que le
billet de la loterie helvétique soit le
cadeau en vogue à rapporter de Pans
aux femmes et aux enfants.

On trouvera des billets chez les gar-
diens des diverses sections suisses à
l'Exposition.

Les personnes désireuses de se les
faire expédier , peuvent s'adresser à la
Légation suisse, 5, rue Gambon. Ao»
licel omnibus adiré Corinthum.

G. DE M.

CONFEDERATION
Visite royale. ~ Depuis ^ shah do

Perse nous n 'avons plus eu en Suisse de
Se 'soirWame officielle. Le shah , comme

—vient , no se contenta pas d un
on s'en BU w.-  • ~.+»ains, il vmt.s'ins-
simple'arrêt entre cieu.v^. .--ursion
tallcr à Genève et de là fit une *—

tf C
sur le Léman, exposant son magumq
tonne* d'Astrakan, tont/**-? • *"

nos; a 1 admiration do no» popislatiOo^
Alors le président de la Confédération et lo
vice-président vinrent recevoir le shah à lagare cle Genève, la musique joua l'hymne»
national persan et notre , bôto coûta pas
mal d'argent.

Lundi prochain , ce sera le roi d'Italie
qui passera le Gothard et déjeunera à Lu-
cerno , voyageant en roi, par conséquont
obligeant ies autorités à le recevoir commetel.

Silésie.
A Waldenbourg, les mineurs se sont mis

en grève.
Saint-Gall, 1G mai.

Le pétitionnement révisionniste a re-
cueilli plus de 18,000 signatures.

Genève, 1G mai.
_ M. Laurent Gœtz, régisseur, homme très

aimé et très connu , vient de so suicider :
il s'est tiré trois coups de revolver. Ses
obsèques ont lieu ce soir.

Berne. 10 mai.
Le colonel Pfyfl'er est chargé clo saluer

le roi d'Italie à la frontière, au nom du
Conseil fédéral.

M. Pfyffer est un ancien officier au ser-
vice de Nap les.

L'entrevue do Conseil fédéral avec le roi
aura lieu à Gœschenen.

Stellinxonc, 10 mai.
Ce matin lo Grand Conseil a procédé aux

nominations judiciaires. Il a nommé quatre
juges d'appel conservateurs et un radical.
Parmi les suppléants élus, trois sont con«
serrafenr.* et un radical ,



Le roi Humbert suivra la voie Luino-
Lucerne-Bàle.

Le Conseil fédéral offrira un train spécial
à Sa Majesté. Un officier supérieur , accom-
pagné de deux adjudants , sera envoyé à sa
rencontre à Luino.

D'après les circonstances , un déjeuner
sera servi à Gosehenen ou à Lucerne.

Trois membres clu Conseil fédéral , MM.
Hammer , président cle la Confédération ,
Ruchonnet , vice-président , et Droz , chef
du département des affaires étrangères, se
rendront à Gôschenen ou à Lucerne. Le
lieu de l'entrevue n'est pas encore fixé.

Exposition universelle. — La Com-
mission centrale suisse pour l'Exposition
de Paris so réunit aujourd'hui à Berne,
dans le but d'établir la liste des proposi-
tions pour la nomination des membres du
jury international et des suppléants , et
pour traiter diverses autres affaires.

Drawbacks. — Le Comité d'initiative
des fabricants de tabacs de la Suisso fran-
çaise et allemande a demandé au Conseil
fédéral , au lieu d' un remboursement des
droits d'entrée , un abaissement de cos
droits de 25 f r . à 12 f r .  550 par 100 kg. pour
le. tabac brut , à partir du 1*"" juillet  1889.

Guerre ù la eoutrehande. — Au com-
mencement de l' année , dit le rapport du
département fédéral des douanes , 37 gen-
darmes cantonaux, sous la direction d' un
officier monté , faisaient le service de la
frontière. A la fin de l'annéo , l'effectif était
de 47 hommes , la contrebande de l'alcool
ayant exigé le renforcement des postes. II
existe, dans la contrée de Bonfol , des bandes
organisées do contrebandiers, armés de
gourdins ou d'armes à feu , qui font leur
gagne-pain de ce triste métier. Si l'on a pu
s'emparer souvent de spiritueux, il est rare
qu 'on aitpu mettre la main sur les hommes.
Dès qu 'ils se voient découverts , ils jettent
leur fardeau et prennent la fuite.

Le zèle dos gendarmes, risquant leur
santé , leur vie , surtout la nuit , a mérité
des éloges ot des gratifications. On leur a
distribué aussi des carabines à répélilion
et dos cartouches à balle. Les receleurs
sont l'objet d'une active surveillance , car
la population de la frontière favorise la
contrebande,

NOUVELLESDES CANTONS

Grand Conseil dn Tessin. — Dans
sa séance de lundi lo Grand Conseil a dé-
cidé de clore la session le jeudi 10 courant ,
et de renvoyer à la session de novembre,
entre autres tractanda , la discussion du
message du conseil d'Etat sur l'intervention
armée de la Confédération.

La commission chargée do faire rapport
sur ce message a été nommée par le bu-
reau et composée de MM. Respini , Magatti ,
Volonterio , Soldati , Félix Gianella , Ppr-
tini, Bôrolla , Rusconi et Battaglini (6 con-
servateurs , 8 radicaux).

Une protestation. — La plupart des
journaux ont rapporté que, dans une cir-
constance récente, M. Reichlin , curé catho-
lique cle Zurich , aurait annoncé qu 'avant
dix ans lo culte catholique sorait dp  nou-
veau célébré dans la collégiale. L'invrai-
semblance de ce récit ne l'a pas empêché
de faire son chemin.

M. le curé Reichlin vient de protester
conjtre les paroles qu 'on lui prête, et qu 'il
n'a .fahuiis prononcées. Dans le brui t  qai a
ëlé répandu , 11 ne peut voir qu'une coupable
mariebavré dès"ennemis clo la paix confes-

81 FEUILLETON DE LA LIBERTV,

GARCIA MORENO
PRKSIOENT

DE LA RÉPUBLIQUE DE L'EQUATEUR

(1869.)

L'ÉTAT CHRÉTIEN

A. l'unanimité, les dépulè3 levèrent d'a-
gréer les excuses du président nommé, « at-
tendu que scs services paraissaient indispensa-
bles pour consolider l'ordre et la paix et lancer
Ja République dans la voie du véritable pro-
grès » Carvajal l'informa de cette résolution
définitive de l'assemblée, c persuadé, disait-il,
que cédant à la volonté nationale représentée
par la convention, il se présenterait le lende-
main à l'église métropolitaine pour prêter le
serment constitutionnel ».

Devant un ordre formel, Garcia Moreno n'a-
vait plus qu'à se soumettre, non pas qu'il re-
connût la souveraineté absolue de la nation
sur l'individu , mais parce que, dans cette cir-
conbtance, la voix du peuple lui parut la voix
de Dieu. Lo lendemainr3j jui llet , entouré des
autorités civiles et militaires , il se rendit à la

sionnelle , désireux de troubler la bonne
entente qui rogne à Zurich entre les adhé-
rents «les deux cultes.

Chemins de 1er aux Grisons. — Le
gouvernemen t grison étudie un projet gé-
néral de chemins de fer. Il propose d'ac-
corder une subvention do 20,000 fr. par
Kilomètre ; les communes intéressées paye-
raient le 25 o/0 du coût. Les lignes en vue
sont celles cle Landquart à Davos, Coire â
Thusis et Filisur et Coiro-Reichenau-llanz.

Tir cantonal schwyzois à Einsie-
deln. — A ce tir , qui aura lieu dans le
mois de juin , se sont annoncés des tireurs
du Tyrol et du Wurtemberg, de sorte quo
les tireurs suisses vont se trouver devant
do redoutables concurrents.

Arrondissements fédéraux. — Les
conservateurs du canton d'Argovie ont
envoyé une pétition au Consoil fédéral pour
demander une répartition plus rationnelle
et plus équitable des circonscri ptions élec-
torales dans leur canton. Nous ne connais-
sons pas lours propositions.

liigne dis Weisseustein. — L'on sait
qu 'un Comité d'initiative s'est formé à
Soleure pour l'établissement d'une ligne
directe dc Moutier à Soleure avec un grand
tunnel sous le Weissenstein. Le Solotômr-
ner-Anzeiger nous apprend quo le Comité
d'initiative pousse vivemen t l'affaire ; très
prochainement des souscriptions d'actions
seront lancées dans le public pour la cons-
listution d' une Société.

Mjçr Jardinier. — Mgr Jardinier , évo-
que de Sion , commenco sa tournée de con-
firmation mardi prochain à Conthey, pour
continuer dans ce district et dans coux cle
Martigny et cle l'Entremont. Sa Grandeur
sera à Voilage pour les fêtes de la Pentecôte ,
et sa tournée pastorale so terminera à
Saxon , le 18 juin.

L.a fête de M. Vogt. — On nous écrit
do Genève, le 15 mai :

« Puisque nous vivons d'indiscrétions ,
nous autres journalistes , laissez m 'en com-
mettre une grosse-: c'est dimanche prochain
qu'on fêtera le 50° anniversaire du doctorat
de M. Charles Vogt , le très célèbre profes-
seur. A cette occasion , il y aura un banquet
privé et , au dessert , on remettra au jubi-
laire le diplôme cle Doolor in honoris causa.

Genève et le Simplon. — Le Gene-
vois dit qu'il était en 1881, comme tous les
Genevois , partisan du Mont-Blanc , qui était
présenté en concurrence avec les autres
passages, luttant pour le tracé qui servait
le mieux les intérêts de Genève.

«Aujourd 'hu i , ajoute ce journal , toule
la Suisse romande est d'accord pour le
Simplon , qui so présente dans de bien meil-
leures conditions. Il ne suit  pas clo là que
nous ayons jamais été hostiles en principe
au Simplon ; nous lui préférions à un cer-
tain moment un autre passage, mais en ad
mettant même que les choses fussent encore
dans le même état qu 'en 1881, nous préfé-
rerions de beaucoup la construction du
tunnel au statu quo. »

Votation constitutionnelle en Va-
lais. — La participation au scrutin cle di-
manche sur la revision cle l'art. 88 de la
Constitution cantonale , a été très faible , la
question posée n'étant pas de celles qui ont
le don de passionner los masses. Les chif-
fres jusqu 'ici connus donnent 8281 oui et
i'i 12 non. Il manque encore 00 communes .
Les résultats de ces dernières augmente-

calhêirale pour la solennelle cérémonie duserment. Là, en face du clergé, de l'assembléeet du peuple , il s'écria d'une voix ferme :
« Je jure par Dieu Notre-Seigneur Jésus-

Christ , et par ces saints Evangiles, de remplir
fidèlement ma charge de président de là- lio-publi jue ; de professer la religion catholique,apostolique et romaine ; de conserver l'inté-
grité et l'indépendance de l'Etat ; d'observer et
de faire observer la constitution et les lois. Sije tiens parole , que Dieu soit mon aide et madéfense ; sinon , que Dieu et la patrie soientmes juges I «

Carvajal se flt l'interprète de la nation toutentière en félicitant le nouveau président.4 Religion et patrie I dit-il , vous avez uni cesdeux noms dans votre serment, parco que de
leur union dépend la félicité sociale. Hors delà, le pouvoir n'est qu 'un instrument de domi-
nation. En entendant ces paroles, le peuple adroit d'attendre beaucoup de vous , car, aunom du Dieu de justice , vous venez de promet-
tre dévouement à la patrie , fidélité aux lois,protection à la religion catholique. Mais s'ilattend beaucoup, il a la certitude que sa con-iianco ne sj ra pas trompée. Elle repose sur vo-
tre patriotisme bien connu , et sur les moyens
nouveaux que le peuple dépose en vos mainspour réaliser ses espérances.

Garcia Moreno fU à ce discours une réponsesublime.
t Soumis à la volonté du peuple représentépar l'assemblée nationale qui, sans tenir compte

de mes refus réitérés , m'a forcé de prendre on
main le pouvoir on vue d'éventualités toujoursmenaçantos , j'ai prêté devant les saints autels
le serment exigé par la conslitution. Et ce,

ront encoro sans aucun doute la majorité
des acceptants.

Ont donné une majorité aux oui, les dis-
tricts do Saint-Maurice , Conthey , Sion ,
Hérons , Sierre , Rarogne, Viège et Conches.

Ont eu une majorité cle rejetants ceux de
Monthey, Entremont et Martigny.

Lcs résultats des autres districts sont
encore inconnus.

Le Confédéré , qui avait chaudement pa-
tronné le rejet et so berçait de l'espoir
d' un vote négatif, est donc pour les frais
de ses recommandations, inspirées moins
par le bien général clu pays que par le be-
soin cle faire de l'opposition.

Chemins de fer. — Une assemblée des
délégués do 15 communes a eu lieu diman-
che à Wattwyl pour discuter la construc-
tion d'un chemin de fer à voio normale
Saint-Gall -Hérisau - Neckarthal - Wattwyl-
Rapperswyl , avec raccordement à la ligne
de la ri ve droite du lac do Zurich. La lon-
gueur totale du réseau serait de 60 kilo-
mètres, avoc pente maximum de 28 %o- —
La banque clo l'Union , à Saint-Gall , a laissé
entrevoir qu 'olle prêterait son appui finan-
cier.

— Le premier coup de pioche pour la
construction du régional des Brenets a été
donné lundi , du coté du Locle.

L'industrie suisse. — Les machines
à fabriquer la glace qui sont devant Mas-
saouah ne fonctionnent plus. Elles ont été
payées , à ce qu'on dit , 350,000 fr. Comme
la saison torride a commencé, il y a lieu
pour le gouvernement italien de prendre
des mesures. Un ingénieur napolitain ap-
pelé à Rome est reparti immédiatement
pour Winterthour , à l'effet cle commander
aux usines des frères Sulzer de nouvelles
machines qui coûtent 150,000 francs l'une.
Dès quo la promiôre de ces machines sera
prête, olle sera dirigée sur Massaouah.

Timbres d'épargne pour l'impôt.
— Afin de faciliter aux petites gens lo
paiement cle leurs impôts à la caisse com-
munale, lo conseil municipal de la Chaux-
de-Fonds a voté l'introduction du système
des timbres d'épargne pour les contribu-
tions ; ces timbres , en fractions de 25 cent.,
50 cent, et 1 franc, peuvent être pris dans
les magasins. ou clans les dépôts créés par
la commune ; ils sont collés ensuite succes-
sivement sur une carte délivrée par la
chancellerie et cette carte, aussitôt qu 'ello
est couverte d'un nombre cle timbres équi-
valen t à la somme due au fisc, est présentée
par le contribuable au bureau de percep-
tion de l'impôt , sur quoi quittance lui est
délivrée.

De la sorte , l'ouvrier le plus pauvre pout
payer ses contributions sans que sa petite
caisse ait , ce qui est lo plus difficile pour
lui , à supporter d'un seul coup une trop
forte saignée.

L.e Kiandrath do Glaris s'est choisi
pour président M. lo colonel Galatti , et
pour vice-président M. Schuler-Blumer.

Monument de Mgr Fiala. — La Con-
frérie cle Saint-Luc, la Société des Beaux-
Arts et la Société historique de Soleure
ont décidé d'élever un monument à feu
Mgr Fiala , évoque de Bàle. Un appel est
adressé dans ce but aux amis et admirateurs
du vénéré défunt. Le monument consiste
en un buste do marbre de Carrare, dont
l' exécution est confiée au sculpteur Max
Leu.

n'est pas sans trembler que j'envisago mainte-
nant ma responsabilité , surtout à ia pensée
des grands devoirs qui me sont imposés et de
mon impuissance à les remplir.

c Mon serment m'oblige â me sacrifier pour
la religion et la patrie, sans craindre la mort ,
sans espérer d'autre récompense que la satis-
faction du devoir accompli. Et maintes fois
mes forces ont subi des défaillances ; maintes
fois , vaincu par le découragement, j'aurais
perdu tout espoir, si mes yeux et mon cœur no
s'étaient tournés vers lo ciel. Que suis-je en
présence dos illustres fondateurs de notre
émanci pation politique , dont le patriotisme,
ardent parfois jusqu 'à la témérité , nous onsei-
gne à nous immoler , -.omme ils l'ont fait eux-
mômes, pour l'indépendance et la liberté dcnotre beau pays ?

t La moralité et l'énergie du peuple» qui re-trempe sa vigueur aux sources régénératrices
d" catholicisme ; la vertu et la loyauté de l'ar-mée débarrassée des traîtres qui déshono-
rent ses rangs ; l'observance des lois, la soli-
dl

i i  
«es institutions que votre patriotisme,éclairé par l'expérience, a su donner au pays,institutions que le peuple s'est empressé do ra-mier par 1 immense majorité de ses suffrages ;

1 étroite union de la Républiquo avec ses alliés
du Nouveau et de l'Ancien Monde ; la bonno
foi et la justic e, désormais seules inspiratrices
d'une politi que tout à ia foia digne, sûre et
conciliante , et par dessus tout la confiance
dans le Dieu qui ne nous abandonne ni dans les
revers ni dans les infortunes : voilà les secours
sur lesquels je compte pour vaincre mes
terreurs et tenir mes serments. Heureux s'il
m'arrivait d'avoir à les sceller de mon sang

ETRANGER
COURRIER TÉLÉGRAPHIQUE

(Dépêches du 15 mai.)
Paris. — La Séance générale clu Con-

grès catholiquo a eu lieu clans la soir*»
d'hier ; 800 assistants. L'archevêque B'"
chard a prononcé une allocution faisant
ressortir le caractère catholiquo et scicnti-
iiquo do la réunion.

M. Keller a prononcé un discours »ur
l'Œuvre des Comités antiesclavagistes.

La séance s'est terminée par la lecture
d' une Adresse au Pape.

— A la suite clu rapport de I'armunM
constatant quo le revolver de Perrin éW
simplement chargé à poudre, Perrin a é»
renvoyé devant le tribunal .correction" 6''

— Aujourd'hui à. midi a eu lieu l'ouver-
ture des guichets clo la tour Eiffel. A mit)1
et demi , cinq cents tickets avaient ôtô pri*
pour faire l'ascension .

— Le Paris donne comme certain le pro
jet tendant à aider le Panama.

— La fabrique de tulle Bracq, à Coudi;3'
près Cambrai , a été totalement détruit'
par un incendie. Los portos sont évaluée;
à 500,000 fr.

— Le trahi provenant cle Saint-Germab
s'étant arrêté hier sur la voie près Q'
Maisons-Laffitte , les voyageurs, pris d<
panique , se sont enfuis précipitamment
Quel ques personnes ont été légèrenioff
blessées dans la bagarre.

lîerlin. — Dans la conférence des Sa-
moa, uno entente a été obtenue cn princij*
sur plusiours questions. Les autres dét1"'5
seront réglés bientôt.

La tension dans les districts on grè"6
continue. Les rencontres sanglantes so»1
officiellement démenties.

L'avertissement bienveillant , mais ferme'
adressé par l'empereur à la députation d.eS
ouvriers a produit un grand effet à Berlin;

A ce qu 'on annonce , la grève des ouvrit-?
dos mines de houille prend do l'exteiisi0]1
et envahit la région do Waldenbourg CSM
sie), ainsi que les mines du district d'Aix-
la-Chapelle. Il y a à Waldenbourg six miUÇ
grévistes.

Pesth. — On signale un nouveau fa?J
scandaleux démontrant la corrup tion et le
mauvais état de l'administration en Ho»"
grio. Après clos années, la police a onl"1
mis la main à FïinfMrchen, sur une nom-
breuse bande de voleurs cle chevaux. "

Bien organisée, cette bande faisait P?s"
ser les chevaux dérobés à l'étranger , p ' ^f
aux passaports livrés aux coupablcs de la
part de l'administration. Jusqu 'à présent-
04 individus ont été arrêtés, parmi lesq"els >
comme complices .des vols , six notaires
[leux instituteurs et dix juges de paix !

On prétend qu'on aurait falsifié quarai"e
mille passeports en faveur de' cette baiw6'

Madrid. — Dans la séance cle la Cha» 1;
bre de la nuit dernière , la dissidence da.ftS
les rangs do la majorité s'ost accentuée ; h1
situation parlementaire est jugée insoi1*6'
nable. La conduite du président cle laCh»"?"
bre est vivement censurée, par la mai°rlr"
L'existence d'un complot parlement:111'1;
contre le gouvernement parait clairement
démontrée. M. Canovas del Castilio, *llU
jusqu 'à présent avait traité M. Sagasta avec
une certaine bienveillance , commence a lui
faire une rudo opposition.

siivno. — Le prince Ferdinand a donne
à Bourgas le premier coup de pioche aa
chemin de fer qui reliera directement 1̂
mer Noire au reste de l'Europe.

Une fête magnifique a eu lieu sur l'en*'
placement cle la future gave bordant la Ia"

pour défendre la religion et la pairie I »
Ainsi se termina cette mémorable discussion

entre les représentants de l'Equateur et
l'homme qu 'ils avaient choisi pour le gouvor-
ner. Dans ce temps où tous les moyons son»
boas pour arriver au pouvoir , môme l'escalade
et l'effraction , l'histoire n'a rien de plus beau
que ce débat héroïque entre un pouplo <I U,'
réclame son chef , et ce chef qui , se dôrobJ".
obstinément aux volontés du peuple pour •*point violer la parole donnée , ne côdo erifin
qu 'à l'impérieux devoir de défendro la reb'g'">?
et la patrie ! Après cela on peut laisser les \y
béraux et los radicaux déclamer à leur »> s8
contro lo parjure et l'ambitieux Garcia w°'
reno : il manquerait quelque chose à la glo>'e
de ce grand homme s'il n'était honoré de la
haine des libéraux pharisiens et des assassins-

UNE CONSTITUTION GUnÉTlENNE

(1860.)

Garcia Moreno considérait la constitu'' 0"
commo l'àmo d'uno nation ou le grand ressort
de sa vie morale et matérielle : aussi pensait-i
avec raison que Dieu n'a pas laissé aux ul '
pistes le soin cle constituer et de recons tituer
au gré de leurs caprices ni les nations ni to
familles. Auteur des sociétés humaines comm
il est l'auteur de l'homme, Dieu a da les V°y
voir d'organes constitutifs essentiels, dont i^
philosophes et les politiques doivont to*»"
compte dans lours essais de réforme.

(A suivi"o-)



eune de Karabunar , que le projet transfor-
ma en un port immense.

On a pu constater un véritable élan na-'»nal , . qui marquera dans l'histoire de laBulgarie libre.
loit Cail*c-— Un messager a apporté des'«très du mahdi pour le khédive et la reine
alin iF erre- n a apporté aussi une lettre
1 f  a reine avait envoyée au négus,
un mossa»G1' a apporté en même temps
v !?°stl'«ie mahdisteque le khédive est in-ce a revêtir comme signe cle sa conversiondU aiUKhsme.

CHRONIQUE GENERALE

^
Arbitrage et pouvoir temporel.

fuit '•nportante proposition vient d'êtro
m0mau Congrès de la paix , qui siège en ce
M T> *¦ a Rome, sous la présidence cle

])!H»<h\
Puffl Go^° assem°léo de sénateurs, de clé-
ï'arct ^° Pers°nnages officiels, le marquis
d' « v l)r°P 0Sé de saluer le Pape du nom

arbitre international ».
loûi ¦C'cien*'' 'lltl est grave, nous parait sur-
t a : W'ÎWant. Voilà donc los hommes qui je-
;„. ."' Par dessus le bordace. comme un lest
Pau/• aïlx Pépies contemporains, la Pa-
«iom '^'ghse et le catholicisme , voilà les
.,, m°s hommes en train cle mendier la col-
«bn? Mtion de Léon XHI à Vœmi'6 de Paix

'til s caressent le rêve...
les mc>1nbres du Congrès de la paix sont
la P6j 'S0iinages qui ont le plus contribué à
%?°.u.a'i on du Pontife romain ; ont-ils bien
d',, .Ul unx conséquences de leur démarche
f&ourd'hui ?

i.r^"e CClllst.ii.no uno niiw ot f.\mx.\o v&t.vnc-
P;in de leur conduite passée. Car , si le
fa'Ç e °st l'arbitreinternational , i] doit , à dé-
posa •? gendarmes exécuteurs de ses arrêts,
dano ^ tou * te moins sa pleine indépen-
Poi-pf" ^'arbitrage papal et le pouvoir tem-
S'in ' so»t deux nécessités politiques qui

gPhqvient l'une l'autre, inexorablement.
û'liii • T '-lc *e mavquis Pareto acclame aujour-
]{ y ^L on XIII comme un arbitre européen ,
vj„ Us cloit pour demain une proposition
\u\x<i- „ 'a restauration du gouvernement2U«<ificm en terre italienne.

jj**eusc résultats du Congrès eatho-
lici W **e Yienne' — Le congrès catho-
t'at ?e $° Vienne a déjà produit cieux résul-
ter! fi ' Miédiats : l'association libre des
tion v ,!o i°!!tes nationalités , ot la fonda-
Mtttv "110 Société de Saint-Cyrille et Saint-
vie P^?>.en vuo du développement de la
coi)treii,-l?Use parmi les Slaves, comme
bienfait?8 à l'activité cle la Société clea'sa»ce do Saint-Pétersbourg.
!j<.rv„3 °nSPès provinciaux des con-
te „,.*,. eui's en France. — Il se fait dansce nion-m + u **'ance' — n se ian uaus
ïnent .v ¦ -ea France uïl curieux mouve-
ies iv«ni'i'i- n'on en seils inverse. D'un côté,
h ¦&&?..ricins célèbrent l'anniversaire de
«ervatV, de 1789 ' de l'attire, les con-
Sfcp démoitS*1̂ * Pro(itei,:d(> l'occasion
"e -, ; S 01' S«o 1̂  vœux véritables
it; ,la 

wLont 
t6t6 méconnus et qu'il

&.Î 
m°nt®r cent ans en arrière pour

tro,uLC
f q"' ,c«ny.ena">t au pays, pour re-

mS. iCS !"?t,tu t!0ns informes aux tra-
S?R?puIafeS' P.0U

t
p *°P«Midre ïemouve-

ni Wformat?ul'. interrompu violemment
èounnui faux. lîn nc'l,e1

s de,s. Politiciens et les"upables violences des démagogues.
T\ ^S ionrs ilomipi'S les flswmKU j_.
veî!py> de la Franche-Comté et cle la Bro-
A R

Ce Ont siégé l'espectivement à Bourges,
to^açon 

ot à Aix. Elles ont fait uneCliente besogne. '

n'miSU?, "̂ -esclavag iste— Les jour-
lo ioJ a t cliques cle Mad rid nous apportent
S v™ , un«.lott i'e circulaire par laquello
do 1pn -,îe,Ciir.<lu,.iî1 P,a,?aet Ric°> archevêqueae lolède , invite l'épiscopat espagnol àlavonscr 1 institution d' uno Société anti-esclavagiste , destinée avec ies sociétés ana-logues fondées dans d'autres pays, à com-
battre par tous les moyens possibles l'hor-
rible traite des esclaves en Afri que.

La i'ètcdu roi dellollande. -— Diman-che a eu lieu à La Haye 1a célébration reli-
Mouso du 40» anniversaire de l'avènementdu trone dn  roi Guillaume.
&«a Majesté a reçu au château du Loo des
-"citations télégraphiques des souverains
^ngers, des autorités et des corporations.

Morn 1" ^cs uôtels dcs membres du corps di-
iim^ique flottent les drapeaux de leursrespectifs,
ni*-? ^01 a conféré , à l'occasion de son ani-Hjy -'"i u viumoi-u , u i occasion ue son am-
lw'saire' Pius ([e 2m décorations clans
^"•e du Lion Néerlandais,

cle j.; l'r général Vanderschrik doyen d'âge
caf r,a 1Vhambl'e, néerlandaise et chef du parti

conque , a été nommé commandeur., ^es évoques deBois-le-Ducct de Ilaerlem ,,X Président du séminaire do Reisenburg
lo r,echt)> l0 d°yen du c»aPitre de l'évôché
"° iireda et le rédacteur en chef clu Tijdun-t été nommés chevaliers.

Dans toutes les villes les maisons sont
Pavoisées et décorées.

Les grandes revues de toutes les garni-

sons du pays, qui ont lieu aujourd hui , re-
haussent encore l'éclat de la fôte.

Dans toutes les villes , les autorités ont
organise clos jeux populaires. Co soir il y
aura illumination et des feux d'artifice se-
ront tirés. La population est enthousiasmée.

Des socialistes ont choisi cotte circons-
tance pour faire une espièglerie. Dans la
nuit de samedi a dimanche quelques-uns
d'entre eux ont pénétré dans la grando
tour à La Haye et ont remplacé le pavillon
orange par le drapeau rouge portant uno
inscription socialiste. On ne s'en est aperçu
qu'au grand matin. Lo pavillon rouge a été
immédiatement remplacé. Une enquête ju-
diciaire est ouverte.

Au grand-duché de Jjuxembourg.
— Dans sa réponse à l'adresse du consoil
d'Etat , le roi de Hollande dit qu 'il se sou-
met à la volonté de Dieu ; mais il souhaite
quo l'avenir réserve longtemps encoro au
grand-duché les bienfaits dont ce pays a
joui jusqu 'à présent , et que la période cle
prospérité et de bonheur quo le grand-
duché s'est octroyé par sa sagesse et sa
fidélité à la Maison royale continue long-
temps encore.

Le sort de ses fidèles sujets Luxembour-
geois a f a i t  l'objet de ses i>réoccup;itions
pendant les cruelles épreuves qu'il a tra-
versées.

Les forces que la Providence voudra bien
lui rendre soront consacrées à maintenir
la sécurité et le progrès qui ont caractérisé
les quarante années qui viennent cle s'écou-
ler, qui ont été marquées par une 'confiance
réciproque et qui n'ont jamais été troublées
par aucun nuage entre le souverain et ses
chers Luxembourgeois.

Dans une dépêche adressée au ministre
d'Etat , le Roi se déclare très touché des
preuves cle dévouement qui lui ont été
témoignées et des félicitations qui lui ont
été adressées par le ministre au nom des
autorités ct des fonctionnaires , et il le prie
cle leur transmettre les sincères remer-
ciements

I ê général Waldersee â Cuxlia-
ven. — La Gazelle de Cologne avait an-
noncé que le comte Waldersee, chef du
grand état-major, s'était rendu à Cuxhaven ,
afin d'étudier l'emplacement de forts mari-
times à construire en cet endroit. La Ga-
zette de l'Allemagne du Nord dément ca-
tégoriquement la nouvelle donnée par ses
amis de* Cologne et ajoute que, la nouvello
fut-elle même vraie , il n'appartiendrait à
personne de répandre ainsi des nouvelles
et des renseignements sur les mesures de
défense nationale.

tlu conflit entre I:i Suède ct la
Norvège. — Les journaux norvégiens
attaquent avec véhémence le gouvernement ,
parce que le ministre cle Suède et cle Nor-
vège à Paris n'a pas assisté officiellement à
l'ouverture cle l'Exposition , bien que le
gouvernement norvégien , à la suite d' un
vote clu Storhing, ait officiellement participé
à l'Exposition de. Paris ef ait accordé les
subsides nécessaires pour que la Norvège
y fût dignement représentée.

Une interpellation sera adressée dans le
Parlement au président clu conseil sur « l'ac-
caparement partial par la Suède clo la re-
présentation dip lomatique commune aux
deux royaumes indépendants de la Suéde
et de la Norvège. »

Le gouvernement suédois avait refusé do
participer officiellement à l'Exposition de
Paris , contrairement à co qui a été fait
en Norvège.

Vn voyage au Sénégal. — Samedi
matin est arrivé à Marseille à bovd du
transport Provence , le capitaine d'infan-
terie do marine Binger, officier d'ordon-
nance du général Faidherbe. Le capitaine
Binger revient cle Dakar , après une explo-
ration de vingt-huit mois au centre clel Afr ique. Lc capitaine a remonté le Sénégaljusqu'au Niger , par le Soudan français ; ila visité des régions inconnues clu Nigertraversées par de nombreux affluents.
Apres mille vicissitudes , M. Binger estarrivé à Kong, grand centre du Soudanayant uno population dc 15,000 àmes.

Des délégués des sociétés géographiquesdo Paris , cle Marseille et de Lillo atten-daient lo capitaine Binger qui est repartipour Paris.

FRIBOURG
Avis aux pèlerins d'Einsiedeln

Les pèlerins qui prendront le train à
Bulle , samedi matin , sont priés de se trou-
ver à la garo à 5 h. '/i au plus tard , s'ils
désirent participer à un billet collectif poul-
ie trajet de Bulle à Fribourg.

Comme les années précédentes, les pèle-
rins qui se rendront à Fribourg le 18 au
matin par les lignes de Lausanne-Fribourg,
Bulle-Romont , et par les li gnes de la Broyé,voiuh-ojjt bion prendre à la gare du départio billot qui leur servira pour lc retour le^l au soir. Ce billet sora marqué d' un tim-

bre humide. Celte précaution est essen-
tielle, pour éviter au retour l'encombre-
ment au guichet de la gare de Fribourg et
les retards qui peuvent en résulter.

Prix du billet clu pèlerinage de Fribourg
à Einsiedeln et retour :

10 fr. 50 en Ilï" classe ;
14 » en 11° »

Réunion d'Estavayer. — Les Socié-
tés de musique et de chant qui se proposent
de prendre part in corpore à la réunion
cantonale du Plus- Verein, sont priées de
s'annoncer à M. le rév. professeur Genoud ,
secrétaire du Comité, avant le 25 courant.
Le Comité désire être renseigné sur ce
point afin de pouvoir fixer à ces Sociétés la
p lace qu 'elles devront occuper dans le cor-
tège et les morceaux qu'elles seront appe-
lées à exécuter pendant le banquet.

Toutes los Sociétés amies sont cordiale-
ment invitées à rehausser par leur partici-
pation la beauté do notre f ête.

(Communiqué.)

Un pèlerin à Rome. — Nous appre-
nons que M. L. Grivel , directeur de la
Caisse d'amortissement, a eu le bonheur de
participer à deux audiences données par
le Saint-Père , qui a bien voulu le commu-
nier de s'a main , et lui adresser quelques
paroles. Sa Sainteté a été très satisfaite
des résultats des missions données à Ge-
nève, à Fribourg et à Bulle.

Travaux artistiques. — On peut
voir , en ce moment , dans la vitrine de
M. Kowalski , rue de Lausanne , un joli
cadre destiné à recevoir les noms des mem-
bres actifs du Cercle dc la Concorde.

Le tableau , entièrement exécuté par M.
Félix Spielmann , employé au greffe du
Tribunal cantonal , est vraiment remar-
quable par son bon goût et par le fini de
ses gracieux dessins au nombre desquels
figurent la croix fédérale, l'écusson du
canton , celui cle la ville de Fribourg et
deux mains unies ' au pied d'une croix
latine.

M. Félix Spielmann , déjà bien connu
commo excellent calligraplic , mérite des
félicitations et des encouragements pour
les soins qu'il apporte clans l'exécution
dos travaux qui lui sont confiés.

Conseil général. — Le Conseil géné-
ral de Fribourg est convoque sur lo 17 mai ,
à 5 h. du soir , à l'Ecole des filles avec les
tractanda suivants :

Nomination do la commission examina-
trice des comptes ; échange de terrain avec
M. Hogg ; vente d'une parcelle de terrain
aux Rames ; bills d'indemnité divers ; cré-
dit pour réparation de digues au Gotteron.

I<a Société des coiffeurs suisses se
l'éunit cette fois à Fribourg pour sa réu-
nion annuelle. La f ête commencera diman-
che et durera trois jours. On compto sur
une soixantaine de participants.

La Société fribourgeoise des arts et mé-
tiers industriels a mis son local à la dispo-
sition de la Société des coiffeurs , qui y
tiendra ses séances. En outre , MM. Schal-
ler, architecte, et Ramstein , relieur , feront
dimanche les honneurs du local au nom du
Comité de la Société des arts et métiers in-
dustriels.

Lundi soir, nos botes assisteront au con-
cert d'orgues.

Ornithologie. — M. Cardinaux , insti-
tuteur à l'Orphelinat , a été choisi par la
Société cantonale vaudoise d'aviculture
pour fairo partie du jur y cle l 'Exposition
avicole intercantonalo , qui s'est ouverte à
Lausanne le 15 mai.

Rcetiuea*»ons« — Diverses erreurs se
sont glissées dans le résumé du discours
de M. le conseiller d'Etat Menoud , que
nous avons publié hier, sur la question de
la réforme de l'impôt.

L'impôt sur les capitaux n'a jamais pro-
duit 2,300,000 fr., et encore moins f .aOO.OOO
ou 3,000,000 do francs. C'est sur cos capi-
taux que l'impôt a été perçu , de sorte que
les paroles do l'honorable directeur des
finances doivent ôtro résumées commo suit :

Eu 1882, l'impôt sur bis capitaux se per-
cevait sur 2,201,775 fr . ; en 1883, sur
2,111,137 fr. En 1885, le capital imposé a
été de 7,310,719 fr., ot on 1880, cle7,900,033
francs.

Un peu plus bas , si clu total clo 41,500 con-
tribuables, on défalque les 40,000 qui paient
un impùt inf érieur à 50 f r . , il en reste
1500 et non 0000 qui paient un impôt supé-
rieur.

Pompe à incendie. — La commune
de Torny-le-Grahd vient do fairo l'acquisi-
tion d'une magnifique pompe à incondie N° 6,
d'un système complètement nouveau , c'est
la première cle co système dans le canton
de Fribourg.

. Cette pompe , à soupapes mobiles , a le
grand ' avantage cle pouvoir être vidée et
nettoyée sans démonter son mécanisme.
Le réservoir pneumatique d'aspiration
sert en même temps à l'admission de l'eau
par l'intérieur ou par l'extérieur de la
pompe : elle est pourvue d' un joli dévidoir
mobile pour les tuyaux ; les raccords des
tuyaux sont au pas de vis normal fédéral.

Tout son train est en fer, sauf les roues ;
elle a l'air d' une jolie voiture et ne pèse
que 18 quintaux avec ses accessoires.

La dite pompe sort des ateliers trôs re-
nommés de M. Fli Schenk, ;i Worblaufen ,
près Berne.

Le jour de la livraison , elle a élé exper-
tisée, selon les exigences du type suisse de
procès verbal pour les essais de pompes à
feu , et au moyen des instruments apparte-
nant au Comité central des sapeurs pompiers
suisses, par M. Bugnon , officier des sapeurs
pompiers , commandant la pompe cle cam-
pagne de la ville cle Fribourg. Elle a ré-
pondu à toutes les exigences et les a même
dépassées de beaucoup sur tous les points.
Ainsi elle a donné 43 litres d'eau sur dix
coups cle piston alors qu 'elle en devait 40
seulement.

Son jet d'eau en projection horizontale
a été de 45 mètres et 33 mètres de hauteur
en projection verticale ; l'essai au mano-
mètre , soit en pression , a donné sans eau ,
c'est-à-dire en pompant l'air seuloment
8 atmosphères ; avec l'eau 12 atmosphères;
l'essai au vacuomètre, soit à l'aspiration , a
donné 00 degrés. Toutes ces expériences
ont mainten u leur durée au delà du temps
exigé par le règlement.

Vu cette expertise , on peut recommander
en toute confiance M. Schenk aux commu-
nes qui auraient l'intention de se procurer
une excellente pompe à incendie.

M. F. Bugnon , à Fribourg, pourra donner
tous les renseignements désirables.

Le chef de pompe. C. B.

rtbihVni. Acrc'.o du Ssug, Coni'.ii'iUoa. 1*35 \.-\t_ l'U" 1".

PETITES GAZETTES

AcciDK.vr. — Lundi après-midi , trois jeunes
gens se trouvant à la Maison-Monsieur , ayant
engagé un pari entre eux , prirent chacun unc
barque et sc dirigèrent à force dc rames du
côté'de la liasse. Malheureusement l'un d'eu:;
arrivant au but , fut entraîné dans les écluses,
lo bateau so brisa bientôt et lo pauvre jeuno
bommo disparut dans les Ilots. Malgré les plu :?
actives recherches , on n'a pas encore trouvé
le cadavre.

CAPTURE. -— Le gendarme en station à Saint-
Maurice vient de réussir à capturer , venant
du canton de Vaud , un individu nommé
Plouss , Argovien d'origine , signalé pour escro-
tiuorie , cn se faisant expédier , lc 17 avril
flernier , par un marchand d'horlogerie de
Bille, huit montres de choix , dont il en re-
tourna deux le 30 avril . Le même jour , il
partit de Gessenay avec les autres montres.
On n'en a plus retrouvé sur lui qu 'une seule,
ainsi nue 1 fr. 30. 11 sera extradé a Haie .

INCENDIE . — Dans la matinée cle dimanche ,
un incendie a éclaté presque au milieu du
village de Stalden , dans la vallée de la Vicge.
Mais , grâce à l'activité des personnes accou-
rues et au temps calme , on a pu éteindre lo
fou après qu 'il eut consumé une grange et une
écurie. Lc bétail a été sauvé. Pas d'accidents
de personnes. Le feu a été mis, dit-on , par des
f >}}f; >!itsjmiaiit avec des aJJumottos.

TRIOMPHE DE i.'oiu.uv/v-row.v.. — \,;\ petite
ville de Stcin s/Rhin a déclaré obligatoire la
fréquentation de l'école enfantine, soit pour
les enfants do 1 à G ans. Stein est sans doute la
seule localité do la Suisse où l'obli gation de la
fréquentation commence d'aussi bonne heure.

A quand les berceaux obligatoires ?
VILLAGE » OCTOGéNAIRE. — On devient vieux

rlans le petit hameau dc Brunni (Schwyz) .
Cette localité al pestre , qui ne compte guère
plus de quinze maisons et chalets , est habitée
cn particulier par Melchior Intlerbitzin , âgé do
82 ans , par sa femme âgée cle titi ans (ces époux
sont mariés depuis soixante ans); par Georg
Murer , âgé de 87 ans, par la veuve Magdalena
Moser , âgée de 87 ans , ct par Martin Ulrich ,
iiffé de Si ans. Tous ces octogénaires vivent les
uns près des autres , ct voici soixante ans
passés qu 'ils voisinent et ont entre eux les
meilleurs rapports.

LA TAXE OmQVB J'ES CHEMINS DE FER. — L'ilC
expérience curieuse et qui sera attentivement
suivie par les compagnies cle chemins de fer
du monde entier ya être faite sur les chemins
hongrois. II s'agit de transformer en taxe uni-
que les tarifs établis d'après los distances.
L'initiateur de ce projet prétend qu 'il se pro-
duira le même phénomène quo pour les lettres ,
qui rapportent d'autant plus à l'Etat que les
taxes sontplus basses. Toutefois , comme il ne se-
rait pas possible de faire payer , pour tous Iea
trajets des localités entourant les grandes
villes , le prix adopté comme moyenne, on
établira trois prix types : un pour les pet iie^
distances , un pour les moyennes et un poiu
les grandes.
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L'Année Sainte, ou le moyen de devenir
saint par la méditation journalière d' une
vérité chrétienne , par le Père J. CORET,
S. J. 1070. Nouvelle édition revue avec soin.
Un volume in-48. Cartonné. Prix : l fr. 35.
— Edité par la Société de Saint-Augustin , à
liriiges. En.vente à l'Imprimerie catholique ,
à Fribourg.
« Je ne sais pas méditer , et d'ailleurs je n'ai

pas le temps. » Voilà comment , cn quinze
mots, on se met à l'aise sur ce point. Si, répond
le Père Coret, vous savez méditer : tous les
jours , il vous arrive d'arrêter voire (dlenlion
sur unc affaire, un projet, que sais-je ? de
peser le pour et le contre , ct cle prendre
parti: voilà tous les éléments d'une médita-
tion. Faut-il beaucoup de minutes pour cola ?

Mais , mc direz-vous , il s'agit alors de clioses
actuelles, présentes , urgentes , dont il est indis-
pensable de s'occuper et qui s'imposent à l'es-
prit sans* exiger dc lui nul effort. — Prcnc?
donc le petit livre du Pore Coret ; il ne vous
saisira quo de questions très actuelles, très
présentes , très urgentes, et qui vous regar-

Pour tout ce qui concerne les annonces , s'adresser exclusivement aux bureaux de la Sooiété anonyme, agence suiss .
de publicité , Orell-Fussli & Giô, à Fribourg, 69, rue des Epouses , 69. _-*
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LCS I lilIiCS suisses
du pharmacien Rieh. Brandt

employées depuis dix ans par M. M. les Professeurs ot M. M. los
Médecins , sont recommandées au publie commo le remède de
famille le meilleur marché, lo plus agréable à. prendre, le plus
sûr et le plus inoffensif. Expérimentées par M. M. les Professeurs
Docteurs:
Prof.Dr.'R.Virchow, -

n Berlin , / .
„ - von Gietl, f  M

a Munich ,
„ . Reelam,

à Lcipslck (t),
0 ,, v. Nussbaum,

à Munich ,
B ": „ Hertz,

ù Amsterdam,
» „ v. Korczynskl,

à Cracovie,
0 „ Brandt,

à Klauscnbourn ,
souveraines contre tons les

contre les maladies du foie.
constipation et toutes les maladies qui en dépendent , comme
maux do tôto, vertiges, difficulté de respirer, inappéteneo etc.
les Tilulca suissos du pharmacien K. Brand; eont employ é'.» nvco prédilection par les Dames
b, cause do leur action douco ct blenfnisac o; elles doivent êiro prcfcrûe» a tous los médica-
ments similaires, dont l'action est p lus rudo ou plus énergique.

IW Méflez-vous des contrefaçons. "̂ 3D clrculo dans Io commorce des Pilules su sscs contrefaites , dont l'apparence est tout 4 fait
Bcmblnblo aux véritablos. Quand on achfr ] des Pilules suisses , il faut s'assuror, en enlevant
lo Prospectus qui entouro ln boite , quo l 'é iquct to  porto la marquo ci-dossns, une croix blanche
sur fond rougo ct le nom do Itlcli. lirandt. En outre , les Pilules suissos du pharmacien Eicb.
Urandt , qui se trouvent dans toutes les bonnes Pharmacies, ne sont
Tondues qu'on boîtes do Frcs. 1.20; il n'er isto pas de plu» petites boi'.os. — La composition

des pilules est indiçucV à l'extérieur do chaquo boite.

un beau domaine , situe rière la commune d'Avry et Villars-d'Avry, de Ja contenance
de 18 hectares 55 ares 95 centiares , soit 5ft poses 221 perches productives. Fontaine
intarissable. (504/350)

S'adresser pour renseignements au propriétaire , M. Frogln, à Avry, ou-à M.
SJOUIS Bloraru, notaire , à Bulle.

Un beau domaine, situé rière les communes de Hauteville et La-Roche, de la
contenance de 40 hectares 47 ares 71 centiares , soit 141 poses 206 perches pro-
ductives. (505/351)

S'adresser pour renseignements à M. Lonis Morard, notaire, à Balle.

MISES PUBLIQUES D'IMMEUBLES
A vendre , en mises publiques , le 10 ju 'in prochain , dès les 2 heures de l'après

midi, à l'auberge d'Enney, les immeubles situés rière la commune d'Enney, ap-
pelés Au Planchamp et Clos du Tôt. de la contenance d'environ 15,500 mètres , soit
environ 4 poses et quart. (506/352)

Les conditions seront lues avant les mises.
Pour le propriétaire : 1/ Morard»

Hôtel-de-Ville de La Toir de Trême
tenu par EUGÈNE HICHOZ

Dès lo 1er juin on recevrait des pensionnaires qui voudraient faire un séjour à la
campagne. Vie simple , prix très modérés.

Bains de Montbarry à 3 kilomètres.
La Tou r de Trôme est un des endroits du canton les mieux situés : vue splendide ,

beaux buts de promenade , excursions alpestres faciles.
Le tenancier se recommande aux pèlerins do Notre-Dame des Marches qui peu-

vent laisser leurs voilures à La Tour. (520/373)
Grandes écuries et remises bien tenues.

dent vous. 11 vous cn saisira brusquement ,
sans phrases, par une interpellation directe ,
devant laquelle souvent votre esprit demeu-
rera coi , ce qui est déjà méditer , il n'y
•a pas do poii.es ouvertes à ia distraction dans
ces lectures quotidiennes de dix lignes, quinze
li gnes , vingt lignes au plus. Contentez-vous
chaque jour de celle du jour , n'allez pas explo-
rer à l'avance lc sujet du lendemain , ne lui
Ôtez pas son imprévu , qui est sa façon de vous
empoigner , et , quand vous aurez' tourné la
trois-cent-soixante-cinquiôme page , vous serez
certainement beaucoup meilleur qu 'aujour-
d'hui.

_______ M. SOUSSENS, Rédaclcui

Faille française. Savait, Sn«ïz»
nier velllcux, Satin laixor, Aîï«d,
Uamns, Keps, Taffetas, etc., sole
noire de S t'r. à 15 fr. 50 lo mètre
(environ 120 qualités différentes) expé-
die franco à domicile par coupes cle ro-
bes ou par pièces entières , G. Meas-
neberft, dépôt de fabrique de soie àZurich. EchMi/ilUons franco sur de-mande. (38;)
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Prof. Dr. v. Frerlehs,
a Berlin (t),

V. Scanzonl,
à Wurzbourg,

C. W itt,
à Copenhague ,

Zdekauer-,
à 8t. Pétersbourg,

Soederstâdt,
à Kasan ,

Lambl,
à Varsovie,

Forster,
n Birming ham ,

troubles des organes digestifs ,
les affections hémorrholdales, la

Economie domestique.- Nous croyons Observatoire mêtêoroiogîuae de ^°Sôtre utile à uos. lecteurs en leur signalant un r __ „v ,.„«,„„..„„,, «„„« ,Jv,,,nii«s cac^0 >
excellent remède annoncé dans notre journal Les °Ma^n" _v?** F f T i  S du««>'•et concernant les maladies de poitrine ou des à / h. du matin c 1 «t 7 b- « » * d
voies respiratoires : C'est le bi phosphate âe BAROMèTRE—rr==f=^^
chance préparé par des religieux , les Frères Mai 10J 11 12' 13 14! 15j 16i JL--'Maristes; l'usage de celte solution en atteste .__ ¦ un . A » -¦ ¦ ¦¦"¦ ' » ' "*T"sTo.-,|)chaquo jour la sérieusoefficacité dans les bron- lu !»£ W?
chites chroniques, les catarrhes invétérés, la 7-*>»y _"" j S fÉ! ^phtisie tuberculeuse au premier et deuxième «,„ „ '= \̂ __
degré , améliorant considérablement l'état des
malados au troisième. Puis, la scrofule , lo ra-
mollissement et la carie des os, l'hydropisie et
los autres maladies qui ont pour cause la pau-
vreté du sang, la débilité, surtout chez les en-
fants et les jeunes gens à croissance rapide , y
trouvent un remède souverainement répara-
teur. Les célébrités médicales en font lo plus
grand éloge, eu raison de sa composition assi-
milable pour les estomacs les plus fatigués.
Los professeurs et on général les personnes qui
font un grand usage de la parole trouvent dans
son emploi uu puissant adjuvant.

Déi>ot pour la Suisse : À Genève : M.
Bousser, 108, rue du Rhône. — À Fribourg ;
A-lfred Pittot ; Schmidt - Mnller ; Boéchat-
Bourgnecht. — Estavayer: Porcelet. — Ro-
mont: Gustave Comte. — Martigny-Ville :
Michel de Duingt. — Sion : Xavier Zimmer-
mann. — Saint-Maurice : II. Dolafontaiue.

f i t G E N £ R AT EJj éffi-"* càSM
Le MELROSE rend positivement aux cheveux gris , blancs et flotris , leur
couleur do première jounosse. Se vend cn flacons dc deux grandeurs à des pnx très
modiques. Se trouve cbez les Coiffeurs ct Parfumeurs , 92 , Bi Sébastopol , Pans.

-Se trouve à Fribonrg chez P. Mlvelnz, coiff. par f .  72, rue de Lausanne
^Egger, coiff. par f .  77, rue de Lausanne. I -js

ON DEMANDE DEMANDE 1)E PLACE
pour tout de suite uue bonne somme- " . r LL . „i> _ n_ er sa
liére connaissant bien son service.Inutile Ua J eune h°mme qui désire W*l:°icU$,
de se présenter sans d'excellentes réfé- Plac? actuelle pour motifs »W' c„o
rences. S'adresser à l'agence de publicité mum des meilleures références, ^ ; ,
Haasenstein et Vogler, à Fribonrg, une Place de comptable dans un

^mejCe.
qui indiquera. (517) mene ou dans une maison de com " -

— Adresser les offres à M m venve *»
On peut se procurer , dès 8 heures du Unterlhor, 588, à Coire. (°- S}

^>
matin .au magasin Chardomicns,près
de l'église Notre-Dame , des (521)

Asperges d'Àrgciitcuil
au prix «le 25 et 50 centimes

Tous les

APPARTEMENTS
de l'Hôtel national (Merciers) se
root à louer à partir du 1er juin.

Eau et gaz à tous les étages.
Téléphone gratis pour les locataires

(aussitôt l'installation dans toute la ville) .
Il y aura un concierge. (392)
S'adresser à l'Jlêtel ùe Fribourg.

GRAPE MISE DE MEIMJS
les 18, 20 & 25 mai 1889

A LA GRENETTE A FBIBOUBG
Grand clioix de bois de lits (depuis 14 à

85 francs), canapés , chaises, fauteuils ,
tabourets , buffets , chiffonnières , commo-
des, secrétaires , tables rondes et carrées ,
tables de nuit , miroirs , etc., etc.,

en bois de sapin, cerisier et noyer
Un ameublement complet (nouveauté)

dans les styles Louis XV et ottoman ,
ainsi que d'autres ameublements.

Grand choix de lits , matekts de crin
animal et végétal , matelas à ressorts,
30 lits complets, etc. (415/275)
S8_F* Le tout est taxé au plus bas prix

Se recommande à la bienveillance de
l'honorable public ,

BF»«8M5er, maUre-menuisia

A VPïldrP1 d'occasion une machine àn. v vJiui c tricoter presque neuve et
garantie. S'adresser à la Salle des Ven-
tes, à l'ancien hôtel Zœhrinqcn, Fri-
bourg. (495/343)

DEPOT DE LA (512)
Blanchisserie de toile sur pré

de LOTZWYL, près I^angoatlsal
chez GUIDI, frères, près St-Nicolas

THERMOMETRE (CtKlUn-aM}

Mai ' j 10| li| 12 13| 14| 15j M[ _j ¥ U
TÏÏ̂ ÔRÏÏrTTt 8~4 10 10 11 HÎ71î,ï?Si»Lh . »oii 12 10 18 20 13 18 lSjij 1'!̂7h. BOll 9 6 12 12 15 12 î»-.̂Minimum 9 61 4 10 10 11 ,f ̂ 0P
Uulmam 12 10 14 20 15 IS IMa»»

OH OfHCHE A «HEuî
un petit domaine de bon rapp011.Q'
d'agrément , avec maison de maîtres C*
lidement construite et habitable powrtou
l'année), habitation de fermier et p»
ments d'exploitation. S'adresser , en 1»"
quant le prix et les détails les plus exajj
sous chiffres L. R. P. N°3, poste restau
Lausanne. (530)

Occasion exceptionne lle ¦
A remettre pou r cause de famille»

^joli petit café. Peu de reprise. Adrj$«*
Offres O. 4312 L. Orell, Fiissli e**'
Lausanne. (531) _,

A l'auberge de la Têtc-BT«,5r%i
Romont, on trouvera continuelle^
d'excellents vins blancs et rouges, VJf ji
et nouveaux , garantis purs et naturf^t
partir du prix de 50 cent, le litre , s^quantité. — On peut déguster. s.Liqueurs à emporter à prix favora»10 "

Jules KUFFIEÏJ^'
(207/126 vins et spiritueux- >

0A r v^fei r B^iïcfHl I J<H W Sa 1 En \ A  H_v

un appartement dans la maison de '
Scherrer , Grand'Rue , 28 , Fr
bourg. . (507)

ELEGANTE STRENNA LETTERAR lA

di GIOVANNI ANAST A SI
Prezzo 3Ê r*. 0,£50

En veute â l'Imprimerie catliollque , Fribou^-


